
Shayscha tourna la tête pour se voir, plus jeune et debout dans la tenue beige et grise des apprenties 

jedis. Ses cheveux rouges coupé très court flamboyaient sous le soleil de Coruscant, ses yeux cuivrés 

suivaient les silhouettes s’entrainant au sabre. Tournant la tête de l’autre coté, l’Inquisitrice eut aussi 

la vision de ces élèves, ils bataillaient fermes pour avoir un jour l’honneur de porter un sabre laser. 

Ce mirage, ce flash, ce souvenir comprima le cœur de la jeune femme qui baissa les yeux vers le 

wookiee qu’elle tenait dans les bras. Sauf qu’il n’y était plus, tout comme sa robe noire, à la place, 

elle portait la même tenue que sa jumelle postée debout. Regardant ses mains dans toutes les 

coutures, elle cherchait à comprendre.  

« Qu’est-ce qu’il y a ? » demanda Kae-Lye en fixant sa sœur avec inquiétude, elle était accroupie face 

à elle, lui prenant tendrement la main. « Tu n’étais plus là pendant une fraction de secondes ! Je 

t’avais perdue »  

Kae-Lya se frotta le visage de sa paume valide, elle ne voulait pas couper à ce contact si doux. Au 

contraire, elle enlaça ses doigts autour de ceux de sa sœur. Elle profitait de cette peau tiède, humide 

et douce, très douce malgré quelques callosités du à leurs exercices intensifs.  « Je ne 

sais…pas…C’était trop bizarre, j’avais l’impression d’être moi, sans l’être… »  

« Ça devait être une vision que la Force t’offre. »  

Un grand sourire aux lèvres, remerciant la Force d’avoir offert un tel cadeau. Kae-Lye se laissa 

tomber sur sa sœur afin de l’étreindre tendrement, toutes les deux s’étendirent sur l’herbe du Parc 

qu’offrait l’Académie. La journée était belle, le ciel magnifiquement bleue et pourtant, quelque chose 

rendait le visage de Kae-Lya horriblement triste. Elle serra un peu plus les doigts entremêlés avec les 

siens, étendue sur le dos, elle tourna la tête vers sa sœur pour murmurer, la gorge serrée. « …Tu 

n’étais pas là… »  

Restée couchée à la regarder pendant que Kae-Lye se relevait un peu en s’appuyant sur ses coudes. 

Afin de mieux voir sa sœur, de mieux la protéger du soleil étincelant et pour la rassurer, lui prouver 

qu’elle était là, bien vivante. Tout cela sans dire un mot, il suffisait juste qu’elles lisent dans leurs 

cœurs respectifs. Un sourire étincela sur le visage parfait de Lyly qui haussa les épaules.  

« Alors ça n’était qu’un cauchemars ! Rien d’autres ! Et tu sais pourquoi ? » Un jeu depuis toutes 

petites, le même depuis tant d’années, Kae-Lya secoua la tête pendant que sa jumelle se mettait à 

rire. Pourtant ses mots sonnaient la sincérité « Parce que je serais toujo »  

« La raclée que vous allez prendre ! » hurla un jeune twi’lek en courant vers les jumelles, sans se 

préoccupé de savoir s’il les avait déranger ou non, il se laissa glisser à genoux sur l’herbe, arrivant à 

quelques pas des deux fillettes. « Vous allez subir une belle punition ! Maître Tilk est furax ! Au point 

qu’on a failli voir sous son voile à cause de tous ces grands gestes. » 

« Oh !Tik’Lus arrête ! » Supplia Kae-Lye en essayant de retenir les bras du garçon qui continuait de 

mimer leur professeur mécontent. « C’est sur que là, on va se faire repérer si tu continues. Arrête 

j’t’dis ! »  

« Toute façon, il va nous faire quoi ? » demanda Kae-Lya d’une voix morne en fixant sa main que sa 

sœur venait de lâcher à cause de cet abruti ! D’ailleurs, ce con avait toujours un grand sourire aux 

lèvres et elle, elle n’avait qu’une envie : savoir si les poulpes avalaient leurs dents avec facilité. 

  

« C’est vrai que toi tu risques rien…t’as déjà assez de soucis avec ton sale caractère puis faut dire 

Aïe ! T’es folle ! » La jumelle concernée n’avait pas pu s’empêcher de sauter sur l’autre grand parleur 



afin de lui attraper l’un de seslekkusqu’elle tirait de toute ses forces. Devant une Kae-Lye aux bords 

des larmes tellement elle riait.  

« Vas-Y files moi un bout! »Sa sœur avait beau rire, Kae-Lya ne désirait qu’une chose : arrachée cet 

appendice frétillant ! Elle tirait si fort que sa victime commençait à crier de douleur. Mais un 

raclement de gorge non discret et d’un timbre très grave la paralysa sur place. Relevant la tête, elle 

aperçût Maître Tilk. Un mètre 80 de long en large, c’était un miralukaet son teint charbon lui donnait 

un air effrayant.  

« Kae-Lye ! Je suis déçu de votre comportement ! Quand à vous Kae-Lya, vous voir en cours m’aurait 

étonné. Lâchez ce pauvre Tik’Lus et veuillez me suivre ! Tous les trois ! »Au moment où le twi’lek 

allait parler, le maître leva la main en signe de silence absolu. « J’ai dis, suivez moi, tous les trois ! » 

  

-----  

La pièce était très claire, trop éclairée pour les yeux de Kae-Lya qui dû baisser la tête, aveuglée par 

toute cette clarté. Comme à chaque fois qu’elle se retrouvait dans cette pièce, elle alla se placer 

devant la grande table qui constituait le seul mobilier. Autour était posé 5 personnes, la plupart 

étaient ses maîtres de cours, la dernière personne était une femme plus jeune qui n’arborait pas la 

tenue réglementaire des jedis. Pas de longues capes, pas de long manteau, juste une simple armure 

légère sombre qui se mariait parfaitement bien avec son teint hâlé, sa chevelure dorée. La jeune fille 

rougit en baissant un peu plus la tête, ayant aperçu un fin sourire se dessiner chez l’inconnue.  

« Kae-Lya, pour la neuvièmefois dans cette seule année, nous te convoquons au sein de notre conseil 

au sujet de »  

« Je me suis pourtant excuser ! » s’exclama l’accusée en essayant de garder un air digne. « Puis ce 

n’est pas entièrement ma faute ! Vous le savez »  

« Nous le savons, là n’est pas le problème. Le souci est que tu as impunément blessé l’un de tes 

camarades. » 

 « Mutilé est le terme plus correcte et c’est intolérable pour une apprentie ! » 

 Kae-Lya se mordait très fort la lèvre pour ne pas que sa langue fourche avec des paroles indécentes. 

De toute manière, elle savait que son mécontentement se lisait parfaitement sur chacun de ses 

traits.  

« Allons ! Laissons là s’exprimer, je suis certaine qu’elle va nous expliquer le pourquoi ainsi que 

l’endroit où elle a caché le lekku manquant de Tik’Lus. N’est-ce pas Kae-Lya ? » 

 Arf ! Cette femme avec son regard ! Tout en elle émanait de bonté, de gentillesse, de 

compréhension au point qu’elle faisait briller toute la pièce. Comment lui dire non, comment se 

révolté face à une personne aussi charitable. 

  

« Tik’Lus a blessé Kae-Lye pendant un de nos entrainements pour l’examen de Maître Wolf. Il s’est 

contenté de se moquer d’elle et de continuer l’entrainement au lieu de l’emmener à l’infirmerie. Le 

temps que j’arrive, Lyly était en sang et Tik’Lus en train de se moquer d’elle. Je me suis laissée 



emportée par la colère et je me suis battue avec lui au point de lui arracher un petit bout de son 

appendice. » 

« La moitié » 

 « Oui, la moitié… Malheureusement, je ne l’ai plus…qu’en petits…morceaux… »  

« QUOI ? » tous les maîtres se levèrent au même moment pour fixer la jeune fille, qui pour une fois, 

ne savaient pas trop si elle devait regarder un par un les regards stupéfaits/horrifiés ou si elle devait 

se cacher sous la table. Troisième choix, elle courba l’échine avec un gout amer dans la bouche.  

« Kae-Lya ! Ton comportement a suffis dans cette académie, tu es dès cet instant renvoy »  

« ATTENDEZ ! » s’écria l’inconnue en continuant de regarder la jeune fille devant elle. « La règle 

voudrait que le jeune twi’lek soit lui aussi renvoyé, il a blessé une personne pour ensuite se laisser 

emporter par un sentiment de supériorité. Il est vrai que l’apprentie Kae-Lya s’est elle aussi 

emportée par l’injustice, mais, elle n’en reste pas moins une victime comme ce jeune garçon. »  

« C’est ridicule ! Cet enfant n’a rien d’une jedi, même pas d’une apprentie. Elle ne veut pas 

apprendre et ce depuis son arrivée à l’Académie ! Nous la voyons plus dans ce conseil que dans les 

classes. »  

« C’est vrai ! De plus, elle se joue de nous pendant ses examens ! Saviez-vous qu’elle m’a expliqué la 

reproduction et le mode de vie des Chats Mankas, alors que mon cours porte sur l’histoire du 

sénat »  

« Barbant » murmura Kae-Lya qui fut aussitôt accueillie par un regard perçant du Maître.   

« Quoi qu’il en soit, aucun de vous n’a cherché à savoir pourquoi cette jeune fille ne se sentait pas à 

l’aise dans cette académie ? » 

 « Mais je me sens bien ici ! Enfin… »  

« Enfin quoi Kae-Lya ? Tu peux parler, nous sommes là pour t’écouter bien que certains donnent l’air 

de vouloir t’emmener au pilori, nous sommes là pour t’aider, te conseiller, te guider sur la bonne 

voie. » 

 « Celle du côté Lumineux … »Kae-Lya était exaspérée, elle ne désirait qu’une chose : que cette 

foutue réunion se termine pour que cette femme scintillante arrête de l’emmerder avec ses principes 

à la con. Quitte à se retrouvée à la rue ! Ce n’est pas comme si ça faisait 9 ans qu’elle se battait pour 

sortir de cet enfer. 

« Oui, mais surtout, sur le chemin qui ne t’emmènera pas à ta destruction. Je sais ce que tu ressens, 

je le perçois, nous le percevons tous. Pour toi, cette académie est une prison, mais aussi le lieu où tu 

peux rester avec ta jumelle. Tu ne crois pas aux principes des jedis, car tu les vois comme des 

menottes pour ta vie telle que tu veux la mener. » L’apprentie était à la fois bouche-bée et en colère 

qu’on ose, qu’on sache lire en elle aussi facilement« J’ai été pareille que toi autrefois, je ne voulais 

pas refuser les sentiments comme la colère, la joie, la peine, car sinon je me serais sentie vide. 

Seulement, être un jedi ce n’est pas ça ! C’est accepter ce que tu es, accepter que tu puisses avoir 

des défauts, des qualités pour ensuite apprendre à les maîtriser pour ne pas qu’ils entachent ta vie. 

Regarde ce que tu as fais pour ta sœur, tu as blessé l’un de tes camarades lui enlevant un membre de 

sa personne. Aurais-tu fais cela pour une autre personne que Kae-Lye ? »  



Pas besoin de réfléchir, c’était couru d’avance. « Non »  

« Qu’aurais-tu fais exactement ? »  

« J’aurais tenté de trouver une solution moins brutale tout en essayant de comprendre ce qu’il s’était 

passé pour en arriver à de tels extrêmes. Au lieu de voir rouge et de foncer dans le tas…puis de 

rendre infirme l’un de mes camarades…même s’il a… »  

« Peux-tu comprendre ce que je dis ? »  

« Je crois » avoua-t-elle en haussant les épaules, c’était si difficile d’admettre. « Mais c’est ma 

jumelle, je l’aime, nous ne faisons qu’un et jamais, jamais, jamais je ne pourrais abandonner ce que 

je ressens pour elle. » 

 « Nous ne t’avons jamais demandé ça ! »  

« Tout ce que nous avons toujours voulu c’est que vous vous épanouissiez correctement. Des 

jumelles aussi identiques que vous deux, avec une affinité aussi forte avec la Force est tellement 

rare. D’habitude, l’une des deux ne possède qu’un lien si fin qu’elle ne peut pas utiliser la Force à sa 

convenance. Alors que vous deux, vous en êtes capables, chacune ! »  

Encore ce coup des jumelles, à force de l’entendre, Kae-Lya n’arrivait même plus à se vexer. Elle se 

savait cobaye de ces personnes, eux qui voulaient voir des jumelles devenir de brillantes jedis  pour 

se dire un jour avant de crever : j’étais là, c’est grâce à moi !  

Pathétique ! 

  

« Non ! Tu te trompes encore ! »Kae-Lya sursauta en fixant son regard vert pleins d’interrogations et 

de frayeur sur ce joli visage. « Nous ne vous utilisons pas à notre fin. Nous faisons ce qui est juste 

pour vous. Vous avez été dotée d’un don, nous faisons en sorte que vous l’utilisiez comme il se doit, 

sans perdre un seul pourcentage. C’est uniquement pour votre bien que nous faisons cela. »  

« Et sans t’en douter, tu gâches l’avenir de ta sœur par ton comportement borné. » 

« N’importe quoi ! » Qu’il soit Maître ou non, il n’avait pas le droit de dire cela, aucun 

d’eux !« Qu’est-ce que vous savez vous ?! »  

« Calmes-toi ! Nous tentons de t’expliquer que par tes agissements, ta sœur paie les frais. Elle 

s’inquiète pour toi, elle se bat tous les jours auprès de tes camarades pour qu’ils t’acceptent tel que 

tu es, l’obligeant à se mettre à l’écart quand ils ne peuvent te supporter. Lors de tes seuls présences 

en cours, tu brilles par tes remarques cinglantes sur tes camarades qui eux acceptent notre façon de 

voir, mais te rappelles-tu seulement que ta sœur est notre deuxième meilleure élève ? Qu’elle 

appartient aux personnes que tu critiques ouvertement. Tu l’aimes, elle t’aime et à cause de cela, elle 

souffre en silence afin de ne pas te perdre, elle….Kae-Lya ! Reviens ! Kae-Lya ! » 

 C’en était de trop, il fallait qu’elle sorte !  

 


